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Présentation 

Avec joie, nous offrons à tous cet aide pour la 
Semaine de prière COMI, que nous allons célébrer 
tous les ans, du 14 au 21 novembre. Ces dont deux 
dates importantes pour notre Institut, qui 
rappellent, respectivement, la naissance au ciel en 
2003 du p. Gaetano Liuzzo OMI, instrument de Dieu 
pour la fondation de notre Institut, et l’approbation 
pontificale de nos Constitutions, obtenue en 2001. 

Les réflexions de chaque jour, tirées des textes du p. 
Liuzzo, de S. Eugène de Mazenod, fondateur del 
Missionnaires Oblats de Marie Immaculée, du 
charisme duquel notre Institut a pris naissance, et 
de maîtres de spiritualité de l’Eglise, nous aiderons 
à méditer et vivre la réalité de l’Institut et à 
demander la grâce de faire resplendir de plus en 
plus sa vocation et sa mission d’évangélisation.  

Merci à tous ceux qui voudrons se joindre à notre 
prière ! 

La Présidente Générale COMI 
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Préface  

Tout est accompli 
 
En juillet 2001, "à la veille joyeuse" du 50e anniversaire de 

l'Institut, le père Liuzzo écrivit une circulaire, la n. 64, pour inviter à 
célébrer cet événement en indiquant comment se préparer : 

 
- "Veillée" signifie vigilance, réexamen, conscience nouvelle et 

plus intime du précieux don que Dieu nous a donné en nous appelant, 
sans notre mérite, à faire partie de Sa Famille sous le guide souriant et 
béni de la Mère de son Fils, et donc à le louer et le remercier en imitation 
du psalmiste : il est beau de célébrer notre Dieu, car il est doux, il est 
bienséant de le louer. (...) 

Veillée signifie un engagement particulièrement renouvelé et un 
effort généreux pour vivre notre charisme mieux et plus pleinement (...). 
 

Il ignorait que quelques jours après cet anniversaire, l'Institut 
aurait reçu l'approbation pontificale. 

 
Nous voulons aussi revivre cet événement, le souvenir de 

l’approbation (21 novembre 2001), comme une "veillée" de prière - avec 
les mêmes attitudes que celles demandées en juillet 2001 - qui se 
poursuivra pendant une semaine entière, à compter du jour 
anniversaire de la mort du père Liuzzo le 14 novembre 2003. 

 
En quittant la terre pour le ciel, notre Père pourrait dire, comme 

Jésus, "tout est accompli". Témoin de ça est son testament, que nous 
lirons toujours avec gratitude et amour filial : 

 
« Mes chères filles,  
Je remercie Dieu et la Mère Divine, Étoile de ma prêtrise, de 
m'avoir fait instrument pour vous, en appliquant et en adaptant - 
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comme canal - le charisme du bienheureux Eugenio… Maintenant 
que la Sainte Église, pour intervention claire de Maria 
Immaculée, a béni et approuvé votre Institut et vous en a rendu 
le charisme comme un précepte, je fais mien ce précepte comme 
miennes dernières volontés et je vous répète tout ce que j'ai 
tâché d'instiller dans vos cœurs :  

Votre loi est l’amour 
Votre vocation est l’amour 
Votre médicament est l’amour 

Seul Dieu sait combien je vous ai aimé et je vous aime.  
Du ciel je vous suivrai et je vous aimerai aussi de plus.  
Si j'ai vexé ou attristé quelqu'une, je demande pardon  
à Dieu et à elle.  
Je vous bénis avec le cœur et avec la main de la Sainte Vierge. » 
 
Le 14 novembre de chaque année, nous célébrons le "Tout est 

accompli" du père Liuzzo. 
Le 21 novembre de chaque année, nous célébrons un autre 

"Tout est accompli", le sceau de l'Église à cette œuvre divine. 
 
Chaque année, entre ces deux dates, chacun de nous devra 

également célébrer son "Tout est accompli". Combien de choses dans 
une journée : une personne à entretenir, un repas à cuisiner, un linge à 
laver et à repasser, un travail à faire, une catéchèse à préparer, une 
personne à écouter ... Le soir, en nous arrêtant pour notre examen de 
conscience, nous devrions pouvoir dire : "Tout est accompli". C'est ainsi 
que notre vocation quotidienne trouve son mode de réalisation. 

 
À la fin de notre vie, nous pourrons dire : "Tout est accompli", 

comme Jésus, comme le père Liuzzo, si nous avons appris à le dire à la 
fin de chaque journée. 

 
p. Fabio Ciardi, Omi, Assistent  
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14 novembre : Dans le cœur et avec le cœur du Christ 

•  O Dieu qui es charité, réunies dans Ton nom, à nous parle 
encore le P. LIUZZO 

 

Nous pouvons et devons vivre et agir dans le cœur et avec le cœur di Christ ... 
L’expression de St. Jean Eudes : “Il doit être ton cœur” me rappelle un épisode de la vie 
de St. Catherine de Sienne ; Jésus lui paraît et enlève son cœur, donc elle dit à son 
directeur spirituel : ”Mon Père, je n’ai plus mon cœur, Jésus l’a pris”. Quelques jours 
après, Jésus lui parait avec un cœur dans sa main et lui dit: “J’ai pris ton cœur, voici le 
mien” et l’insère dans sa poitrine. Ainsi, la sainte a vécu dans le cœur et avec le cœur du 
Christ ! 
Si tu, ma fille, ne peux pas aspirer à avoir le privilège de St. Catherine, tu peux quand 
même et dois travailler assidûment afin que le cœur du Christ devient ton cœur, ton 
amour, ta vie, ton tout … 

(Circulaire no. 52) 
 

•  Nourries par la même parole de ST. EUGENE 
 

Vous n'êtes pas seulement mon Créateur et mon Rédempteur, comme vous 
l'êtes de tous les autres hommes, mais vous êtes mon bienfaiteur particulier, 
qui m'avez appliqué vos mérites d'une manière toute spéciale ; mon ami 
généreux, qui avez oublié toutes mes ingratitudes pour m'aider aussi 
puissamment que si je vous eusse été toujours fidèle ; mon tendre père, qui 
avez porté ce rebelle sur vos épaules, qui l'avez réchauffé sur votre cœur, qui 
avez nettoyé ses plaies, etc.  

 (E.O. I, 14, p. 263) 
 

•  Accorde-nous la grâce de l’union des cœurs qui devient PRIERE  
 

Je te salue, très-bienheureux Cœur de Jésus, mon Seigneur, source vivifiante et 
immutable de joie et de vie éternelle, trésor infini de la divinité, fournaise très-ardente 
de l’amour divin. Tu es mon abri. Tu le lieu de mon repos. Tu mon tout. Cœur très-
bienaimé, enflamme ce mon cœur du même vif amour dont tu brûles ! Infuse dans mon 
cœur les grandes grâces dont Tu es la source ! Fais que mon âme soit toujours conforme 
à la tienne.          

 ( St. Gertrude) 
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15 novembre : Partager les mêmes sentiments du Christ 

• O Dieu qui es charité, réunies dans Ton nom, à nous parle 
encore le P. LIUZZO 

L’imitation du Christ implique nécessairement l’engagement quotidien de revivre en 
nous ses mêmes sentiments … Le premier sentiment du Christ que je veux examiner 
c’est l’humilité, l’abaissement : « Le Christ Jésus, ayant la condition de Dieu, ne 
retint pas jalousement le rang qui l’égalait à Dieu. 
Mais il s’est anéanti, prenant la condition de serviteur, devenant semblable 
aux hommes. Reconnu homme à son aspect, il s’est abaissé. » (Phil 2, 6-8). 
Devant cet exemple, doit s’évanouir toute tentation d’orgueil qui te pousse à te 
montrer, à faire voir tes bonnes qualités, à désirer reconnaissance et louanges … Sache 
pratiquer l’humilité, en te mettant à la dernière place, en taisant sur tes bonnes 
qualités vraies ou présumées, en faisant volontiers les services plus modestes (laver, 
ranger, …), en les préfèrent plutôt comme un beau privilège … Quand on te confie ces 
services si peu agréables à ta nature, sache les accueillir avec joie et montrer ton 
allégresse.                                                                                     (Circulaire no. 50)          

             
•  Nourries par la même parole de ST. EUGENE 

 

Je n'ai d'autre droit qu'à vos prières, et tout ce que je mérite c'est d'être montré 
[du] doigt comme un misérable pécheur. Mais appelé par ma vocation à être le 
serviteur et le prêtre des pauvres au service desquels je voudrais être à même 
d'employer ma vie toute entière, je ne puis pas être insensible en voyant 
l'empressement des pauvres pour entendre ma voix…Venez montrer vos plaies 
aux seuls médecins que Dieu ait établis pour les guérir…et le Seigneur qui avait 
écouté leur prière ne voulut les guérir que par le ministère de ceux à qui il en 
avait donné le pouvoir sur la terre.                                                        (28 marzo 1813) 
 

• Accorde-nous la grâce de l’union des cœurs qui devient PRIERE  
 

Du désir d’être aimé, libère-moi, Seigneur. Du désir d’être estimé, libère-moi, Seigneur. 
Du désir d’être préféré, libère-moi, Seigneur. Du désir d’être approuvé, libère-moi, 
Seigneur. De la peur d’être humilié, libère-moi, Seigneur. 
Fais que je puisse toujours désirer que le autres grandissent et je diminue, 
pour ressembler de plus en plus à toi, mon doux Seigneur. Amen. 

( “Le Message du cœur de Jésus”, juin 2019) 
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16 novembre : Joyeuse réponse d’amour 

• O Dieu qui es charité, réunies dans Ton nom, à nous parle 
encore le P. LIUZZO 
 

L'incorporation doit être vécu sérieusement ; celle qui s’engage définitivement est 
appelée par Dieu à être une Comi-modèle : de consécration et fraternité oblate, de 
missionnaireté intérieure et, selon ses réelles possibilités, extérieure. Une Comi qui 
marche rondement, non pas boiteuse. Sinon, la grâce-don de l'incorporation devient... 
stérile ! Mon expérience ? J’ai vu en certaines une « transformation » et j’en remercie 
Dieu ; en d’autres je ne l’ai pas vu (par myopie ?) ; je crains que quelqu’une a reculée 
(?).                                      

                                                                                              (Circulaire no. 20 - 1986) 
 

•  Nourries par la même parole de ST. EUGENE 
 

Face aux difficultés rencontrées dans l'accomplissement de leurs tâches, on 
peut se décourager et reculer! Mais il faut aller de l’avant. C'est une nécessité 
pour la gloire de Dieu. Nous avons du courage et nous comptons sur Sa grâce. 
Pour ce faire, nous devons avant tout nous mettre sérieusement au pour 
devenir saints. 

(E.O. I, 14, p. 263) 
 
• Accorde-nous la grâce de l’union des cœurs qui devient PRIERE  
 

O Christ, rédempteur de l’homme,  
Tu as annoncé par la vie et les paroles le message de libération. 
Fais que les consacrés et consacrées  
Sentent toujours ta voix qui les a appelés à s’unir à Toi. 
Tu as été envoyé à guérir les cœurs brisés et bander leurs blessures. 
Fais que ceux qui ont été appelés collaborent  
à ta mission rédemptrice avec confiance et courage.  
Tu as donné ta vie jusqu’à l’effusion de ton Sang en entrant ainsi dans le profond de nos 
misères.  
Fais que ceux qui te suivent de proche sur la route des conseils évangéliques,  
Soient disponibles à prendre en charge le monde jusqu’au don de sa propre vie. Amen. 

(Prière pour les consacrés et consacrées en occasion  
de l’Année de la Vie Consacrée 2015-2016) 
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17 novembre : Avec Marie, mère et modèle 

• O Dieu qui es charité, réunies dans Ton nom, à nous parle 
encore le P. LIUZZO 
 

Nous voulons contempler les sentiments de la Mère divine pour les revivre en tant que 
filles, comme le dit magnifiquement l’art. 6 des CC.: “ … elle en revivra l’esprit en 
renouvelant quotidiennement l’engagement à être son image vivante … comme une 
nouvelle Marie de Nazareth”. St. Ambrose le suggérait : “Que l’esprit de Marie soit en 
chacun, que l’âme de Marie soit en chacun … ” D’abord, Marie est la Vierge à l’écoute 
attentif et profond, soit au moment de l’Annonciation, soit dans les évènements qui 
accompagnent la naissance de son Fils … Marie écoute, croit, a confiance en Dieu et 
tout de suite passe à l’action : … elle va de suite, “en hâte” dit l’Evangile, à assister sa 
cousine âgée, Elisabeth qui va devenir mère… Tu aussi, ma fille, comme la Mère dois 
t’habituer à écouter, croire avec confiance, opérer et être apôtre, en évangélisant … 
Comme Marie, que chaque COMI soit à l’écoute, croyait, ait confiance, et qu’elle opère 
intensément. Je vous le souhait, en bénissant chacune, une par une, par les mains de 
Marie.                                                                  

 (Circulaire no. 51) 
 

•  Nourries par la même parole de ST. EUGENE 
 

Les Oblats de l'Immaculée Marie. Mais c'est un brevet pour le ciel ! Comment 
n'y avons-nous pas pensé plus tôt ? Réjouissons-nous donc de porter son nom 
et sa livrée. 

(Lettre  au  P.  Tempier,  Roma 22  dicembre  1825)   
 

• Accorde-nous la grâce de l’union des cœurs qui devient PRIERE  
Marie, femme de l’écoute, rend ouverts nos oreilles ;  
rend nous capables d’écouter la Parole de ton Fils Jésus  
parmi le milliers de paroles de ce monde;  
rend nous capables d’écouter la réalité où nous vivons,  
chaque personne qui rencontrons,  
spécialement celle qui est pauvres, besogneuse, en difficulté. 
Marie, femme de l’action, fais que nos mains et nos pieds  
se bougent “en hâte” vers les autres, pour porter la charité et l’amour de ton Fils Jésus, 
pour porter, comme toi, dans le monde la lumière de l’Evangile. Amen.                                                                        
                                                                                                                                             (Papa Francesco) 
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18 novembre: Devenir “pain de Dieu et du prochain” 

• O Dieu qui es charité, réunies dans Ton nom, à nous parle 
encore le P. LIUZZO 
 

Au nom de Jésus, je vous le dit : chaque Comi, à partir de toi, doit être pain de Dieu et 
des sœurs. Tu dois devenir leur pain comme Il est pour toi. Tu dois être pain de Dieu, du 
prochain et particulièrement de tes sœurs, non pas avec une espèce de résignation, 
mais avec une joie intime, parce que chacune d’elles est icône du Christ. C’est Lui qui 
vous aimez, supportez, aidez et servez-en chacune d’elles. Sa grande affirmation “c'est 
à moi que vous l'avez fait ” (Mt 25, 40) doit devenir votre étoile polaire, la guide 
extasiant vos sentiments et actions de tous les jours et les instants. Quelle joie céleste, 
mes filles, vous sentir et être “pain de Dieu, de la Très-sainte Trinité” en se laissant 
“manger” par vos sœurs, en les acceptant telles qu’elles sont, avec leur dons et leur 
défauts, en supportant leur ombres sans hurler ni grommeler, et en les aidant 
volontiers même si leur prétentions vous semblent excessives, en les servant 
joyeusement : c’est le Christ qui vous servez en elles !                    

(Circulaire no. 46) 
 

•  Nourries par la même parole de ST. EUGENE 
 

Il est absolument impossible que je vous écrive, mon bon frère et ami ; nous 
n'avons pas le temps de manger, pas même celui de dormir. Nous sommes les 
ministres de sa miséricorde, ayons toujours et envers tous des entrailles de 
père…Le père de l'enfant prodigue ne se contenta pas de le revêtir de la robe, 
et de lui mettre l'anneau au doigt, mais il fit tuer le veau gras. 

(À Monsieur Guigue[s] , le 8 février 1837) 
 

• Accorde-nous la grâce de l’union des cœurs qui devient PRIERE  
 

Apprend-nous, Seigneur, à croire dans le peu, à accepter le défi de la faiblesse,  
à viser non pas l’efficience, mais la communion;  non pas la force, mais la fragilité. 
Tes gestes nous apprennent à partager le peu qui gardons afin que,  
mis en commun, il puisse rassasier la faim du monde, puisse engendrer le bien,  
puisse faire éclater la révolution de la tendresse. 
Tu, pain brisé pour notre vie, apprend-nous à devenir, en Toi, 
pain brisé pour le salut du monde. Amen. 

( sr Mariagela Tassielli, fsp) 
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19 novembre : Charité communautaire : communauté d’amour 

• O Dieu qui es charité, réunies dans Ton nom, à nous parle 
encore le P. LIUZZO 

Comment rendre christocentrique nos communautés et oasis ? En découvrant et 
aimant le Christ dans chaque sœur, en l’aimant par le cœur du Christ et en attirant la 
présence su Christ, c’est-à-dire : en découvrant et aimant le Christ dans les sœurs … (et 
l’amour pour la sœur doit avoir les même traits de l’amour pour Lui, doit être un 
amour: de bienveillance, de complaisance, de reconnaissance, de condoléance, de 
conformité …); en aimant toutes par le cœur du Christ ; en attirant la présence vivante 
du Christ … Je me rappelle d’une communauté où il y avait une chaise pour Lui, une 
place à la table pour Lui … Ne jamais faire évanouir cette présence de Lui ; l’évoquer 
dans vos réunions ... 
J’aimerais vous répéter aussi comme le Fondateur : "Soyez celles qui devez être" donc 
chacune "nouvelle Marie de Nazareth"; et en tant qu’oasis "la famille la plus unie dans 
le monde”.  Voilà, charité personnelle et charité communautaire… Que chaque oasis 
soit “un paradis sur la terre”. Que St. Eugène et moi, nous puissions dire tôt, sans 
exagérer et véritablement, de chacune et de l’Institut : “Je connais plusieurs 
communautés, mais nulle part ils s’aiment comme chez nous!” 

                                                                                          (Circulaire no. 06 – 1979) 
 

•  Nourries par la même parole de ST. EUGENE 
 

Entre nous, missionnaires, nous sommes ce que nous devons être, c'est-à-dire 
que nous n'avons qu'un cœur, qu'une âme, qu'une pensée ; c'est admirable ! 
Nos consolations sont comme nos fatigues, sans égales. 

                                                  (Lettre a Henri Tempier, 24 février 1816, E.O. VI n. 10) 

 

• Accorde-nous la grâce de l’union des cœurs qui devient PRIERE  
 

Seigneur Jésus, aide-nous à devenir un seul cœur et une seule âme, 
dans l’engagement de partager joies et souffrances,  fatigues et espoirs de nos frères.  
Donne-nous un cœur fidèle et ouvert, qui vibre à chaque touche de ta parole et de ta 
grâce.  Fais de nous une seule famille, où chacun s’efforce de comprendre, pardonner, 
aider, partager ;  où la seule loi qui nous lie et nous rend tes disciples c’est l’amour 
mutuel. Amen. 

( “Prières sur Charité et service”: fuoco vivo.org) 
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20 novembre : Renouveler l’ardeur missionnaire 

• O Dieu qui es charité, réunies dans Ton nom, à nous parle 
encore le P. LIUZZO 

Si tu aimes sincèrement Dieu, tu ne peux pas rester inerte et passive devant la terrible 
réalité que, après 20 siècles de fatigues de milliers d’apôtres, la majorité des hommes 
ignore le Christ ou, pire, le combat de toutes façons. Y-il a plusieurs raisons historiques ; 
toutefois, une de plus évidentes c’est l’apathie missionnaire de trop de chrétiens qui 
ont délégués aux missionnaires de profession leur engagement… Contre cette apathie 
le Concile Vatican II a crié, il "invite tous les fidèles à un profond renouvèlement 
intérieur, de sorte que, ayant vive conscience de leur propre responsabilité vers la 
diffusion de l’Evangile, participent à l’œuvre missionnaire chez les gens"…A n’importe 
quelle âge et condition, tu dois "éclater de catholicité" (St. Eugène) et par ton action rassasier la 
soif de Jésus. Dis-lui avec St. Thérèse de l’Enfant Jésus: "je veux te recouvrir de roses" par ma 
"passion" pour ta gloire et le salut de tous, comme St. Eugène "un passionné du Christ et de 
l’Eglise" (Paul VI).                                                                                              

(Circulaire no. 55) 
 

•  Nourries par la même parole de ST. EUGENE 
« Pauperes evangelizantur » Pauvres de Jésus-Christ, affligés, malheureux, 
souffrants, infirmes, couverts d'ulcères, etc., vous tous que la misère accable, 
mes frères, mes chers frères, mes respectables frères, écoutez-moi. Vous êtes 
les enfants de Dieu, les frères de Jésus-Christ, les héritiers de son royaume 
éternel, la portion choisie de son héritage; vous êtes, au dire de saint Pierre, la 
nation sainte, vous êtes rois, vous êtes prêtres, vous êtes en quelque sorte des 
Dieux, Dii estis et filii excelsi omnes. 

    (Homélie du 1813 à la Maddalena-  Aix en Provence) 
 

• Accorde-nous la grâce de l’union des cœurs qui devient PRIERE  
 

Donne-moi aujourd’hui le pain quotidien... le pain de l’espoir, pour donner espoir Le pain 
de la joie, à multiplier.  
Le pain du sourire, à transmettre aux autres.  
Le pain de la miséricorde, pour recevoir et accorder le pardon.  
Le pain de la douleur, à partager.  
Le pain de la fraternité, pour devenir une chose seule avec mes frères.  
Le pain du temps, pour Te connaître.  
Le pain du silence, pour T’aimer.                                                             Ernesto Olivero 
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21 novembre: Notre prière missionnaire 
 

• O Dieu qui es charité, réunies dans Ton nom, à nous parle 
encore le P. LIUZZO 

"Seigneur, apprend-nous à prier": à prier comme Tu veux, comme Jésus, comme la 
Mère divine. Nous avons confiance parce que " l'Esprit vient en aide à notre faiblesse, 
car nous ne savons pas ce que nous devons, selon nos besoins, demander dans nos 
prières. Mais l'Esprit lui-même prie pour nous " (Rom 8, 26): Lui-même fera en nous 
cette prière missionnaire et nous donnera cet habitude. Apprend-nous à imbiber d’elle 
toute notre vie, à la faire devenir expression et nourriture de notre vocation et 
consécration à ton amour salvifique. Qu’elle devient contagieuse et donne fraîcheur et 
élan à notre charité fraternelle et universelle, en élargissant notre cœur aux dimensions 
du cœur du Christ.  Je conclue avec une phrase du St. Père : "La vérité (= authenticité) 
de la prière implique la vérité de la vie: la prière c’est, en même temps, la cause et le 
résultats d’une manière de vivre à la lumière de l’Evangile". Le plus je prie en tant que 
missionnaire, le plus je suis fidèle à ma vocation ; le plus j’en suis fidèle, le plus ma 
prière missionnaire devient intense et habituelle. Que la Vierge vous rend toutes des 
femmes de prière, missionnaires et qui suscitent la prière missionnaire "sans cesse, 
continuelle, pressante, pleine de ferveur, de charité ardente et confiance infatigable". 
Je vous bénie toutes et chacune singulièrement.                                                               

  ( Circulaire no. 02 -1982) 
 

•  Nourries par la même parole de ST. EUGENE 
 

Gardez-vous de vous éloigner un seul jour du saint autel; c'est là où vous devez 
puiser votre force. Au moment de la communion, dites-lui amoureusement 
toutes vos peines…                                           ( Lettre  au  p. Jourdan, 30 mars 1823) 
 

• Accorde-nous la grâce de l’union des cœurs qui devient PRIERE  
 

Notre Père, Ton Fils Unique Jésus le Christ, ressuscité des morts, a confié  à ses disciples 
le mandat de «aller et faire disciples toutes les nations»;  Tu nous rappelles qu’à travers 
notre baptême nous participons de la mission de l’Eglise. Pour les dons de Ton Esprit 
Saint, accorde-nous la grâce  d’être témoins de l’Evangile, courageux et zélés, afin que 
la mission confiée à l’Eglise, encore loin d’être réalisée, puisse trouver expressions 
nouvelles et efficaces qui portent vie et lumière au monde. Aide-nous afin que tous les 
peuples puisse rencontrer l’amour salvifique et la miséricorde de Jésus le Christ. Amen. 

(Pour le mois missionnaire extraordinaire -oct 2019) 
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CONGREGATIO PRO INSTITUTIS VITAE CONSECRATAE  
ET SOCIETATIBUS VITAE APOSTOLICAE 

Prot. N. 5242/00 
 

Décret 

 L’esprit Saint suscite dans l’Eglise, selon les nécessités de chaque 
époque, des apôtres fervents qui portent le feu sur la terre et se consacrent à 
la cause missionnaire pour le salut de l’humanité (extrait des écrits du 
Fondateur). 
 
 En 1951, P. Gaetano Liuzzo, Oblat de Marie Immaculée, accueillit le 
désir de quelques jeunes zélatrices de l’Association Missionnaire de Marie 
Immaculée, dont il était le Directeur national. Elles souhaitaient s’engager plus 
radicalement dans le service et le don au Seigneur, dans le monde, tout en 
restant dans le cadre de la spiritualité oblate. 
 
 Le 8 août 1963, le Cardinal Clemente Micara, Vicaire Général de Sa 
Sainteté pour le diocèse de Rome, établit le groupe comme Union Pie. Son 
successeur, le Cardinal Ugo Poletti, en date du 11 février 1987, signe le Décret 
qui le constitue Institut séculier féminin, de droit diocésain. 
 
 Ainsi constitué, l’Institut, dont le siège est dans le diocèse de Rome, 
s’est développé en divers diocèses d’Italie, ainsi qu’en Uruguay et en Afrique. 
 En date du 5 décembre 2000, le Cardinal Vicaire, Camillo Ruini, 
exprimant un avis favorable, a transmis la demande pour une reconnaissance 
pontificale de l’Institut séculier. 

 Après un examen attentif de la vie de l’Institut, des Constitutions qui le 
gouvernent ainsi que de toute la documentation fournie, le Congrès de la 
Congrégation pour les Instituts de vie consacrée et des Sociétés de vie 
apostolique, dans sa session du 26 octobre 2001, a reconnu que l’Institut 
mérite d’être compté parmi les Instituts séculiers de droit pontifical. 
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 Le Saint Père Jean-Paul II a signifié, en date du 2 novembre 2001, son 
consentement bienveillant, en vigueur de quoi, cette Congrégation élève, par 
le présent Décret, l’Institut séculier féminin des Coopératrices Oblates 
Missionnaires de l’Immaculée, au rang de droit pontifical, avec tous les droits 
et devoirs qui en dérivent; elle en approuve également le nouveau texte des 
Constitutions, dans la version conservée aux Archives de ce Dicastère. 

Donné au Vatican, le 21 novembre 2001 

Mémoire de la Présentation de la Bienheureuse Vierge Marie 
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________________*****__________________ 

 

« O Dieu qui es charité,  

accorde à nous tes filles,  

réunies en ton nom et nourries du même pain,  

la grâce de l’union des cœurs,  

la charité et  l’amabilité réciproques,  

qui révèlent toujours la présence  

de ton Fils au milieu de nous. 

 Amen  

 
Gloire au Père, au Fils et au Saint Esprit, 

comme il était au commencement, 

maintenant et toujours, 

dans tous les siècles des siècles, 

Ainsi soit-il 

 
 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Rome, le 21 novembre 2019 

 

LIVRE IMPRIMÉ sur titre  gratuit 

distribué par le C.O.M.I. 
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